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En préalable au projet de construction d’un lotissement au lieu dit Kerscao sur 
la commune de Pluguffan, un diagnostic archéologique a été entrepris sur une 
surface d’environ 54 500 m², sous la forme d’un maillage de tranchées. 
Enregistrés à la carte archéologique du SRA Bretagne, plusieurs sites et indices 
de sites de chronologies diverses se localisent dans l’environnement local de 
l’emprise prescrite, notamment un dolmen néolithique (Menez-Liaven) et une 
motte médiévale. La topographie des lieux, au sommet et sur les versants ouest 
et nord-ouest d’une colline culminant vers 110 m NGF, ainsi que la nature des 
terrains, rocheux et avec une faible couverture sédimentaire, ne semblent 
cependant pas avoir été propices aux installations humaines pérennes. 
L’absence de vestiges est ainsi notée dans la totalité des tranchées ouvertes à 
l’exception, notable, d’une petite unité d’habitation isolée attribuable à La Tène 
finale, dont les substructions, associées à quelques artefacts mobiliers, se 
localisent au sommet de la colline. Antérieur, un lot d’une petite dizaine de 
pièces lithiques évoque une occupation campaniforme des lieux.
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7I. Données administratives, techniques et scientifiques

Fiche signalétique

Localisation

Région 
Bretagne

Département
Finistère

Commune 
Pluguffan

Adresse ou lieu-dit
Kerscao

Codes

code INSEE
29216

Coordonnées géographiques et 
altimétriques selon le système 
national de référence (Lambert 93 
cc48)
 
X : 1164800
Y : 7223800
Z : 110 m NGF

Références cadastrales

Commune
Pluguffan
section(s) et parcelle(s) 
AB - 101a   

Propriétaires du terrain

Mairie de Pluguffan 

Références de l’opération

Numéro de l’arrêté de prescription 
2018-066 modifiant l’arrêté 2017-059
Numéro de l’opération
D118799
Numéro de l’arrêté de désignation du 
responsable
2018-032

Maître d’ouvrage des travaux 
d’aménagement

Mairie de Pluguffan

Nature de l’aménagement 

Construction d’un lotissement 

Opérateur d’archéologie 

Inrap Grand-Ouest  
37, rue du Bignon 
35 577 Cesson-Sévigné

Responsable scientifique de 
l’opération

Stéphan Hinguant, Inrap

Organisme de rattachement

Inrap Grand-Ouest  
37, rue du Bignon 
35 577 Cesson-Sévigné

Dates d’intervention sur le terrain

fouille
Du 05/02/2018 au 08/02/2018
post-fouille 
Mars-Avril 2018

Surfaces

Emprise maximale prescrite
54476 m²
Surface sondée
3950 m² soit 7,3 % de l’emprise
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Mots-clefs des thesaurus

Chronologie 

 Paleolithique

  Inferieur

  Moyen

  Superieur

  Mesolithique et Epipaleolithique

 Neolithique

  Ancien

  Moyen

  Récent

  Chalcolithique

  Protohistoire

 Âge du Bronze

  Ancien

  Moyen

  Recent

 Age du Fer

  Hallstatt (premier Âge du Fer)

  La Tene (second Âge du Fer)

 Antiquite romaine (gallo-romain)

  Republique romaine

  Empire romain

   Haut-Empire (jusqu’en 284)

   Bas-Empire (de 285 a 476)

 Epoque medievale

  haut Moyen Age

  Moyen Age

  bas Moyen Age

 Temps modemes

 Epoque contemporaine

  Ere industrielle

Sujets et thèmes 

Edifice public

Edifice religieux

Edifice militaire

Bâtiment

Structure funéraire

Voirie

Hydraulique

Habitat rural

Villa

Batiment agricole

Structure agraire

Urbanisme  

Maison

Structure urbaine

Foyer

Fossé

Sepulture

Grotte

Abri

Megalithe

Artisanat

Argile : atelier

Atelier

puits

Mobilier

nb
 Industrie lithique

 Industrie osseuse

 Céramique

 Restes

 Végétaux

 Faune

 Macro-outillage (lithique) 

 Objet métallique

 Arme

 Outil

 Parure

 Habillement

 Trésor

 Monnaie

 Verre

 Mosaïque

 Peinture

 Sculpture

 Mouture 

TCA

Etudes annexes

Géomorphologie

Datation

Anthropologie

Paléontologie

Zoologie

Athracologie

Palynologie

Macrorestes

An. de céramique

An. de métaux

Aca. des données

Numismatique

Conservation

Restauration

…



9I. Données administratives, techniques et scientifiques

Intervenants

Intervenants scientifiques
Prénom Nom, organisme d’appartenance Tâches génériques Tâches affectées dans le cadre de l’opération

Yves Menez, SRA Conservateur régional de l’archéologie Prescription et contrôle scientifique

Jean-Charles Arramond, SRA Conservateur en charge du dossier Prescription et contrôle scientifique

Michel Baillieu, Inrap Directeur-adjoint scientifique et technique Mise en place et suivi de l’opération

Stéphan Hinguant, Inrap Ingénieur de Recherche Responsable scientifique

Intervenants administratifs
Prénom Nom, organisme d’appartenance Tâches génériques Tâches affectées dans le cadre de l’opération

Yves Menez, SRA Conservateur régional de l’archéologie Prescription et contrôle scientifique

Jean-Charles Arramond, SRA Conservateur en charge du dossier Prescription et contrôle scientifique

Claude Le Potier, Inrap Directeur interrégional Grand-Ouest Mise en place et suivi de l’opération

Michel Baillieu, Inrap Directeur-adjoint scientifique et technique Mise en place et suivi de l’opération

Arnaud Dumas, Inrap Secrétaire général Mise en place et suivi de l’opération

Thomas Arnoux, Inrap Délégué du directeur-adjoint scientifique
et technique Mise en place et suivi de l’opération

Christelle Picault, Inrap Assistante opérationnelle Bretagne Mise en place et suivi de l’opération

Nathalie Ruaud, Inrap Gestionnaire des moyens du centre Mise en place et suivi de l’opération

Isabelle Giron-Audeoud, Inrap Conseiller sécurité-prévention Mise en place et suivi de l’opération

Équipe de fouille 

Prénom Nom, organisme d’appartenance Fonction Tâches affectées dans le cadre de l’opération

Stéphan Hinguant, Inrap Ingénieur de Recherche Responsable scientifique

Yodrik Franel, Inrap Technicien d’opération Suivi du diagnostic et fouille

Philippe Boulinguiez, Inrap Topographe Levé topographique

Équipe de post-fouille

Prénom Nom, organisme d’appartenance Fonction Tâches affectées dans le cadre de l’opération

Stéphan Hinguant, Inrap

Philippe Boulinguiez, Inrap

Vérane Brisotto, Inrap

Joseph Le Gall, Inrap

Arnaud Desfonds, Inrap

Ingénieur de Recherche

Topographe

Assistante d’opération

Assistant d’opération

Assistant d’étude

Responsable scientifique

Plan topographique

Étude instrument de mouture

Étude de la céramique protohistorique

Infographiste, PAO



10 Inrap · RFO de diagnostic Commune de Pluguffan (29), Kerscao, Une unité d’habitation isolée de La Tène finale

Notice scientifique
En préalable au projet de construction d’un lotissement au lieu dit Kerscao sur la 
commune de Pluguffan, un diagnostic archéologique a été entrepris sur une surface 
d’environ 54 500 m², sous la forme d’un maillage de tranchées. Enregistrés à la carte 
archéologique du SRA Bretagne, plusieurs sites et indices de sites de chronologies 
diverses se localisent dans l’environnement local de l’emprise prescrite, notamment 
un dolmen néolithique (Menez-Liaven) et une motte médiévale. La topographie des 
lieux, au sommet et sur les versants ouest et nord-ouest d’une colline culminant vers 
110 m NGF, ainsi que la nature des terrains, rocheux et avec une faible couverture 
sédimentaire, ne semblent cependant pas avoir été propices aux installations 
humaines pérennes. L’absence de vestiges est ainsi notée dans la totalité des tranchées 
ouvertes à l’exception, notable, d’une petite unité d’habitation isolée attribuable à 
La Tène finale, dont les substructions, associées à quelques artefacts mobiliers, se 
localisent au sommet de la colline. Antérieur, un lot d’une petite dizaine de pièces 
lithiques évoque une occupation campaniforme des lieux.
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Localisation de l’opération
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DIRECTION GÉNÉRALE DES FINANCES PUBLIQUES
-------------

EXTRAIT DU PLAN CADASTRAL
-------------

Département :
FINISTERE

Commune :
PLUGUFFAN

Section : AB
Feuille : 000 AB 01

Échelle d'origine : 1/1000
Échelle d'édition : 1/5000

Date d'édition : 05/04/2018
(fuseau horaire de Paris)

Coordonnées en projection : RGF93CC48
©2017 Ministère de l'Action et des
Comptes publics

Le plan visualisé sur cet extrait est géré
par le centre des impôts foncier suivant :
QUIMPER
1, avenue du Braden  29196
29196 QUIMPER CEDEX
tél. 02 98 10 33 50 -fax 02 98 94 36 94
cdif.quimper@dgfip.finances.gouv.fr

Cet extrait de plan vous est délivré par :

                     cadastre.gouv.fr
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Arrêté de prescription
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Arrêté modificatif de prescription
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Projet scientifique d’intervention
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Arrêté de désignation
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II - Résultats
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Présentation de l’opération

Origine et objectifs du diagnostic archéologique

Le Service régional de l’archéologie de Bretagne a prescrit une opération de 
diagnostic archéologique sur l’emprise du futur lotissement de Kerscao sur la 
commune de Pluguffan. La superficie de ce projet, initialement prévue sur près de 
67800 m², couvre finalement environ 54500 m² et la prescription repose, outre cette 
surface et la demande volontaire de l’aménageur, sur la présence de vestiges connus 
dans les environs, dont une motte médiévale et à moins de 400 m à l’ouest, le 
dolmen néolithique de Menez Liaven. L’objectif du diagnostic est alors de confirmer 
ou non la présence de vestiges dans le sol, d’en apprécier l’état de conservation 
et l’environnement archéologique mais également d’en préciser l’attribution 
chronologique.

Cadre géographique

Situées en limite nord du bourg actuel, les parcelles concernées se développent sur 
un versant marqué (7 à 10 %) orienté au nord et à l’ouest, jusqu’au sommet d’une 
colline culminant à 110 m NGF et dominant les environs.  

Le cadre géologique est celui du domaine sud-armoricain, en limite de la Zone 
Broyée Sud-Armoricaine (ZBSA), essentiellement représenté dans le secteur qui 
nous concerne par des granites, roches souvent affleurantes sur les hauteurs et 
flancs de vallée ainsi que sous la forme de blocs ou dalles erratiques dans les champs 
(Béchennec et al., 1999). Le granite de Pluguffan, gris clair à blanc-beige en fonction 
de son altération, est une roche à grain fin à moyen, riche en paillettes de micas.

La position topographique des parcelles concernées par le projet explique la nature des 
terrains rencontrés au cours du diagnostic, la majorité de la surface montrant la couche 
de terre arable, noire, sablo-argileuse et épaisse de 10 à 30 cm, couvrant directement 
le toit du substratum granitique sain. Les formations superficielles qui nappent la 
pente en bas de versant sont un peu plus épaisses et correspondent à des colluvions 
arénacées brun jaune, argilo-graveleuses, dont l’épaisseur ne dépasse pas 50 cm au 
maximum. Elles se rencontrent notamment dans la partie nord-ouest de l’emprise (Tr 
30, 34, 39, 44, 45, 50 et 51). Peu de blocs se trouvent emballés dans cette formation, 
observation sans doute en rapport avec la très faible altération du granite de surface, 
ici caractérisé par de larges dalles saines que séparent des fissures orthogonales peu 
ouvertes. À l’approche du sommet de la colline, le granite est quasi affleurant mais, 
localement, une petite dépression subcirculaire a piégé un horizon limoneux résiduel, 
peu épais (5 à 10 cm), précisément à l’endroit où nous avons découverts les seuls 
vestiges archéologiques du diagnostic (Tr 47).

Cadre archéologique

Aucun site ou indice n’est mentionné directement sur la zone étudiée et les 
prospections pédestres dans les terres labourées n’ont permis aucune collecte de 
mobilier. Dans l’environnement local, et toujours sur la commune de Pluguffan, 
le service de la carte archéologique de Bretagne signale cependant le dolmen 
néolithique de Menez Liaven (EA n° 29 216 003) situé à moins de 400 m à l’ouest 
(Flagelle, 1877). Ce monument aujourd’hui en sous bois est en grande partie détruit  
puisque seuls trois orthostates et la dalle de couverture, fortement inclinée, sont 
conservés (fig. 1). Dans les années 1990, la réalisation de la route départementale 
RD56 à conduit M. Le Goffic à effectuer un diagnostic archéologique sur le tracé, 
à moins de 100 m au sud du monument (Le Goffic, 1993). Seuls quelques artefacts 
lithiques en silex, sans doute Néolithique/Campaniforme, seront découverts dans les 
formations superficielles.  
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Fig. 1 Pluguffan, Bois des Korrigans, dolmen 
néolithique de Menez Liaven. © S. Hinguant.

Fig. 3 Pluguffan, Kerscao. Vue générale vers le 
sud-est des tranchées ouvertes sur le versant. 
Au premier plan,  la parcelle 107 exclue du 
diagnostic (zone humide) et à l’arrière plan, le 
sommet de la colline souligné par le bosquet. © 
S. Hinguant.

Pour les périodes plus récentes, le plan cadastral napoléonien dévoile un parcellaire 
relativement ouvert s’organisant autour du sommet de la colline, où se situe 
les bâtiments de la ferme de Kerscao ainsi qu’un probable signal télégraphique 
représenté par un fanion. Ces limites cadastrales, sans doute pour la plupart arasées 
lors du remembrement, ont été retrouvées au cours du diagnostic sous la forme de 
petits fossés (fig. 2).

Méthodologie 

Le diagnostic archéologique a été conduit par deux archéologues, du 5 au 8 février 
2018. Une pelle mécanique à chenilles de 20 t, munie d’un godet lisse de 3 m 
de large, a été utilisé pour l’ouverture des tranchées, numérotées de 1 à N (fig. 
3). Celles-ci, au nombre de  58, couvrent la totalité de la parcelle prescrite selon 
un maillage en quinconce avec une trame équidistante moyenne de 20 m (fig. 
4). Elles sont préférentiellement orientées dans le sens des pentes. Ce maillage a 
permis d’ouvrir environ 7,5 % de la surface (soit environ 4000 m²). Une ouverture 
complémentaire a été réalisée au niveau de la tranchée 47 où des vestiges particuliers 
sont apparus à proximité du sommet de la colline.
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Fig. 4 Pluguffan, Kerscao. Plan général du diagnostic archéologique, numérotation des tranchées et structures mises au jour. © A. Desfonds
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Exclues de l’emprise car conservées comme zones naturelles dans le futur projet, 
les parcelles 107 et 101b n’ont pas été diagnostiquées. La première, en zone basse 
et humide de pied de versant est séparée de l’emprise principale par un petit cours 
d’eau. La seconde se trouve au sommet de la colline et, sous les taillis et broussailles, 
laisse apparaître les vestiges de murets à pierre sèche ou ruines probablement en lien 
avec l’ancienne ferme de Kerscao ou avec l’édification d’un petit bâtiment associé au 
signal télégraphique.

Au cours du diagnostic, deux contraintes techniques nous ont empêché d’étendre 
les investigations. À l’extrémité nord-est de l’emprise, un tas important de fumier a 
été stocké par l’exploitant au sommet de la parcelle. L’extension de ce dépôt comme 
l’épandage des fluides qui en émanaient en périphérie, ont interdit l’ouverture de 
tranchées dans ce secteur. Néanmoins, les tranchées les plus proches (Tr. 46, 52, 54) 
montrent la très faible épaisseur des formations superficielles (10 à 20 cm) sur le 
substratum rocheux, ici peu propices à la conservation de vestiges. L’autre contrainte 
concerne un réseau enterré dont la localisation exacte n’était pas renseignée sur 
les documents techniques (DICT) fournis avant l’intervention. Il s’agit d’une 
canalisation d’eau (50/50 PVC) dont l’axe et la profondeur ne sont pas suffisamment 
précis pour permettre au concessionnaire (Véolia) de piqueter le tracé sur le terrain. 
Nous avons donc, en concertation avec le concessionnaire, baliser un «fuseau» de 10 
m de large au sein duquel cette canalisation était censée se trouver, excluant toute 
excavation dans l’emprise concernée. L’ouverture de la tranchée 50 va cependant 
changer les choses puisque, à - 0,60 m de profondeur et sans qu’aucun grillage 
avertisseur ne la signale, la canalisation va être identifiée à son extrémité ouest. Fort 
heureusement pas percé par le godet de la pelle mécanique, le tuyau montre une 
orientation est-ouest totalement différente de celle précédemment envisagée. De 
nouveau le concessionnaire procède alors au piquetage du tracé et l’implantation 
des dernières tranchées de diagnostic tiendra compte de ce second fuseau. Il résulte 
de ces contraintes cumulées un zonage, cependant restreint et localisé sur le versant 
rocheux nord, au sein duquel nous n’avons pas pu intervenir.

Le mode opératoire d’ouverture des tranchées mis en œuvre est classique : 
enlèvement de la couche de terre arable puis passes mécaniques successives jusqu’au 
niveau d’apparition des éventuelles structures excavées ou tout autre vestige enfoui. 
En l’absence de vestiges, la recherche du substrat naturel limitait le fond des 
tranchées. 

Les seuls fossés découverts correspondant uniquement à du parcellaire récent 
(cadastre napoléonien), aucun n’a fait l’objet de sondage mécanique ou manuel 
particulier. Dans la tranchée 47, certaines structures participant à l’organisation 
d’une unité d’habitation de petite dimension ont par contre été fouillé 
manuellement. 

L’enregistrement des faits archéologiques repérés au fond des tranchées a été réalisé au 
GPS afin d’obtenir rapidement un plan d’ensemble du site. Des relevés graphiques et 
une couverture photographique complètent cet enregistrement topographique.

À l’issue du diagnostic, toutes les tranchées ont été rebouchées et les terrains remis en 
état.
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Résultats 

1 Présentation des données archéologiques

1.1 Une unité d’habitation isolée de l’âge du Fer

Dans la tranchée 47 et l’extension adjacente, une vingtaine de structures excavées 
et des amas de blocs ont été identifié, apparaissant juste sous la couche de labour. Si 
les amas de blocs ont considérablement gêné le décapage mécanique et le nettoyage 
manuel de la zone, les autres structures mises au jour, même arasées pour certaines, 
étaient de lecture aisée par le seul contraste de couleur entre les comblements 
et l’encaissant. La zone où se positionne cet ensemble est singulière et explique 
probablement la conservation de ces vestiges au sommet d’une colline où la roche 
est quasi affleurante. Il s’agit en effet d’une légère dépression peu étendue mais bien 
perceptible dans la microtopographie des lieux grâce à laquelle une sédimentation 
limoneuse, nulle part entrevue ailleurs au cours du diagnostic, a été piégé. Les 
labours, s’ils ont manifestement écrêté les structures, n’ont ainsi pas atteints les fonds 
de celles-ci ni complètement démantelé les amas de blocs. 

La lecture d’ensemble, une fois le plan dressé, demeure cependant difficile à 
interpréter même si une certaine organisation semble se dessiner (fig. 5). Au sud, un 
petit fossé curviligne (St. 1) montre un plan en croissant et paraît limiter l’extension 
des autres structures dans cette direction, aucun fait n’étant recensé dans la tranchée 
47 initiale (fig. 6). Dans le prolongement de la branche ouest, après une interruption 
d’environ 1 m de long, la structure 2 dessine l’amorce d’un fossé similaire dont la 
lecture de l’extension, rendue difficile par un amas de gros blocs (St. 3), semble 
cependant limitée. On ne retrouve effectivement pas ce fossé dans la moitié nord 
de la fenêtre ouverte et il peut donc s’agir d’une simple fosse. Après avoir réalisé un 
sondage manuel sur chacune des branches latérale afin d’apprécier les profils et la 
nature du remplissage, le fossé 1 a fait l’objet d’une fouille intégrale dans le but de 
collecter d’éventuels éléments mobiliers datant complémentaires.

Fig. 5 Pluguffan, Kerscao. Tranchée Tr 47, plan 
d’ensemble des structures mises au jour. 
© P. Boulinguiez, Y. Franel et A. Desfonds. 
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Fig. 7 Pluguffan, Kerscao. Plan, profils et 
coupes stratigraphiques de quelques structures 
excavées du bâtiment. © Y. Franel et A. 
Desfonds 

Fig. 6 Pluguffan, Kerscao. Tranchée Tr 47, vue 
vers le nord-est de l’habitation de l’âge du Fer 
en cours de fouille. Au premier plan, le fossé 
périphérique curviligne (sablière basse ?) limitant 
le sud du bâtiment.  © S. Hinguant.

Si l’on considère que ce fossé sud représente bien une limite, l’espace «interne» 
maximal qui s’inscrit entre les deux branches latérales atteint environ 6 m de large. 
C’est dans cet espace que se positionnent toutes les autres structures excavées dont, 
en périphérie interne, plusieurs trous de calage de poteaux régulièrement espacés et 
souvent disposés par paires (St. 5/6 ; 9/10 ; 20/21 ; 22 ; 15 et 18/19). Ces poteaux 
(et éventuels renforts ou réfections si l’on tient compte des doublements) participent-
ils de l’ossature d’un bâtiment ovalaire dont la couronne externe pourrait-être 
ponctuellement fondée sur sablière basse, représentée par le fossé 1 ? C’est 
l’hypothèse que nous formulons, sur la base de la nature des calages et du fossé 1 (fig. 
7), montrant pour les premiers des diamètres et des profondeurs assez conséquents 
(50 à 70 cm de diamètre, 20 à 40 cm de profondeur conservée), impliquant 
l’implantation de gros poteaux, et pour le second un profil régulier à fond plat, peu 
profond. 
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L’hypothèse des vestiges d’un bâtiment d’habitation se voit renforcée par la présence, 
au nord et en position centrale dans l’espace interne, d’une probable sole de foyer 
(St. 14), soulignée par la légère rubéfaction du sol, sur laquelle reposaient à plat 
plusieurs éléments de céramiques dont les tessons d’un grand vase de stockage. Enfin, 
quelques autres structures, toujours dans cet espace interne, s’apparentent à des fosses 
oblongues (St. 13) ou à de possibles autres trous de calage de poteaux (St. 8 ; 16 et 
17), non fouillés.

Si l’interprétation de cet ensemble est plausible, sa confirmation demeure délicate 
compte tenu de l’ouverture restreinte de la fenêtre de décapage dans le cadre du 
diagnostic mais aussi et surtout du fait de la présence de quatre amas ou épandages 
de blocs venant se surimposer ponctuellement aux structures excavées (St. 3 ; 4 ; 
11et 12 ; fig. 8). C’est ainsi que sous l’amas 12 nous avons identifié les deux TP 20 
et 21, invisibles en surface, de même qu’étaient scellées une partie des structures au 
nord sous l’épandage 4, dont la sole foyère. Au sein de ces entités, outre les blocs 
de granite dont certains avec des gabarits compatibles avec une utilisation comme 
moellon, des vestiges mobiliers (céramique, métal) ont été collecté, similaires aux 
corpus découverts dans les autres structures du site (cf. infra). Ces amas de blocs sont 
de toute évidence postérieurs aux bâtiments mais les matériaux qui les constituent 
ont pu participer à son architecture ou son aménagement, leur position et aspect 
actuels suggérant l’abandon et le démantèlement de l’habitation puis le comblement 
de la dépression topographique résiduelle à son emplacement. Les mobiliers 
découverts dans ces ensembles sont donc bien ici en position secondaire, comme le 
suggéraient déjà dans St. 4 la présence de trois silex taillés appartenant à l’occupation 
campaniforme sous-jacente (cf. infra). Au nord-est, en limite d’emprise, l’amas 
11 n’ a pas fait l’objet d’investigation complémentaire. La nature des blocs et leur 
agencement semblent différents (plus gros, plus anguleux), évoquant davantage une 
recharge de chemin (?) à moins qu’il ne s’agisse d’une remontée naturelle du substrat 
rocheux, en partie démantelée par les labours.

L’unité d’habitation ainsi envisagée adopterait un plan ovalaire d’environ 15 m x 8 m 
maximum, orientée globalement nord-sud, et serait construite sur poteaux et sablière 
basse (fig. 9). Elle semble totalement isolée au sommet de la colline, les tranchées 
ouvertes alentour étant toutes négatives. Nous n’excluons cependant pas qu’elle 
puisse participer d’un habitat plus large, davantage situé vers le point culminant 
un peu plus au sud, même si la configuration rocheuse des lieux ne s’y prête guère. 
Notons qu’un petit fossé orienté nord-est/sud-ouest, se positionne au sud-est de 
la fenêtre et recoupe partiellement l’extrémité orientale de la sablière basse (St. 7). 
Très peu profond (<10 cm), ce fossé n’est pas compatible avec la trame parcellaire 
napoléonienne et son comblement a livré deux tessons de céramique de l’âge du Fer, 
probablement en position secondaire. 

Fig. 8 Pluguffan, Kerscao. Tranchée Tr 47, 
vue vers l’est de l’habitation de l’âge du Fer en 
cours de fouille montrant les épandages de 
blocs au centre de l’unité. © S. Hinguant.
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Au final, la chronologie retenue pour cette habitation, établie à partir d’un corpus 
céramique peu abondant mais significatif (cf. infra), est celle du second âge du Fer 
(La Tène finale) et le modèle est compatible avec celui de plans contemporains 
comme par exemple ceux, proches, de Quimper « Kergolvez » (Le Goff, 2016).

Fig. 9 Pluguffan, Kerscao. Plan interprétatif du 
bâtiment. © S. Hinguant et A. Desfonds. 
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1.1.1 Mobilier 

1.1.2.1 Céramique et métal

Hormis quelques éléments plus anciens, comme la longue lèvre éversée à cannelure 
interne provenant de la structure 1, attribuable au IIe siècle avant notre ère, les divers 
lots céramiques mis au jour au sein des structures de la tranchée 47 correspondent 
essentiellement à des formes et décors connus régionalement de la fin du IIe siècle 
avant notre ère au milieu du Ier siècle avant notre ère (Cherel, 2014 ; Cherel et al., 
2018). 

Tr. 47 – St. 4
21 fragments d’amphore (dont une lèvre érodée)
18 fragments de céramique : 

- partie supérieure d’un pot à profil en esse, orné de deux cannelures sur le 
haut de la panse (fig. 10),

- partie supérieure d’un pot avec petite lèvre effilée éversée,

- fragments de panse issue d’un gros pot de stockage.
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Tr. 47 - St. 4 Tr. 47 - St. 1

Tr. 47 - St. 14

Tr. 47 - St. 22

mc 510

Fig. 10 Pluguffan, Kerscao. Tranchée Tr 47, 
mobilier céramique représentatif du second âge 
du Fer. © J. Le Gall

Tr. 47 – St. 4
6 fragments d’1 objet métallique.

Tr. 47 – St. 1
63 fragments de céramique dont deux fonds et :

- 1 longue lèvre éversée avec très fine cannelure interne (moins d’1 mm), 
probablement issue d’une écuelle basse,

- 1 fragment d’un petit pot à profil en esse avec nombreuses cannelures 
réalisées au tour (fig. 10).

Tr. 47 – St. 2
3 fragments de céramique dont un départ de fond.

Tr. 47 – St. 22
1 petit fragment de panse d’écuelle avec série de bandes lustrées rectilignes verticales 
en partie interne et décor de deux bandes lustrées rectilignes et une sinusoïdale en 
partie externe (fig. 10).

Tr. 47 – St. 14
94 tessons appartenant pour majorité à un seul et même grand vase de stockage, 
présentant une lèvre à bourrelets multiples (fig. 10).

Tr. 47 – St. 7
2 tessons dont 1 fragment de lèvre éversée à fine cannelure interne (2 mm).

Tr. 47 – St. 3
11 tessons dont 1 fragment de fond et 1 lèvre éversée à cannelure interne (2 mm).

Tr. 47 – décapage
2 fragments d’amphore et 2 tessons dont 1 lèvre éversée épaissie à l’extrémité.
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Fig. 11 Pluguffan, Kerscao. Tranchée Tr 47, St. 12, secteur de catillus avec vues de détail du flanc pour le cerclage et l’emmanchement. © V. Brisotto.

1.1.2.2 Lithique

La structure 12 de la tranchée 47 a livré un fragment de catillus façonné dans un 
granite clair à deux micas et à grains moyens, probablement local (fig. 11). Épais 
de 17 cm, il présente un bandeau peu marqué, délimitant un réceptacle de faible 
envergure, profond de 5 cm. Le diamètre de la meule est de 41 cm et celui de l’œil 
est estimé à 8 cm. Le flanc présente une gorge périphérique destinée à recevoir 
un cerclage. Situé à une hauteur de 5 cm, sa largeur est d’environ 4 cm pour 
une profondeur de près d’1 cm. On remarque par ailleurs une autre dépression 
perpendiculaire à cette rainure qui, bien qu’irrégulière, semble façonnée. Elle 
pourrait correspondre à un élément de fixation du cerclage ou peut-être à l’empreinte 
d’un emmanchement vertical. On observe également au niveau de la fracture 
l’amorce d’une encoche latérale située au-dessus de la gorge à 13 cm de hauteur. Il 
s’agit là d’un logement pour un emmanchement latéral en vue de l’entrainement 
du moulin. En ce qui concerne la surface active, elle présente une courbure peu 
commune avec une dépression autour de l’œil. L’usure qui l’affecte est peu marquée 
hormis sur sa périphérie.

Plugufflan «Lotisssement Kerscao»
Tr 47 St 12
n°1
Granite

V.Brisotto

gorge pour cerclage

aménagement ?
fixation cerclage ?
entrainement 

0                               20 cm

encoche pour 
emmanchement 
latéral

Ce gabarit de meule, présentant un diamètre peu élevé, avec un flanc relativement 
haut lui donnant un aspect trapu, appartient à un moulin manuel tel qu’on en trouve 
dans la moitié nord de la France à partir du IIe siècle jusqu’à la fin de la Tène finale 
voire pendant la période romaine ; même si les diamètres tendent à augmenter dès le 
Bas-Empire. Quant au cerclage, les individus qui en possèdent les traces augmentent 
progressivement dans les corpus (Jaccottey, 2011).    Il semble que cet aménagement, 
coexistant parfois avec d’autres (par exemple des emmanchements latéraux), 
soit lié à l’entrainement de la meule. Il pourrait correspondre à un entrainement 
par perche mais, encore une fois, les systèmes semblent divers (présence ou non 
d’emmanchement latéral, position différente du cerclage dans le flanc). Quoi qu’il 
en soit, la présence de cerclage est attestée dès la Tène finale et se poursuit durant 
toute l’Antiquité. En Bretagne, il est reconnu dans des occupations de la fin de la 
Tène comme à Quimper « Kergolvez » (Le Goff, 2016) et « Kervouyec » (Nicolas et 
Le Gall, 2013), à Paule « Le camp de Saint-Symphorien » (Menez, 2009) ou encore à 
Laniscat « Le Haut Kerrault » (Roy, 2009). 
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1.2 Une présence Campaniforme 

Dans la même tranchée Tr. 47, neuf pièces en silex ont été découvertes, dont deux 
au cours du décapage mécanique des terres superficielles, trois dans la structure 
4 liée à l’habitation laténienne (Iso 3 et 4 + une pièce non cotée) et quatre en 
position primaire dans la petite couche limoneuse résiduelle colmatant la dépression 
topographique (Iso 1, 2 et 5 ; voir plan figure 9).

Le corpus se constitue d’éclats corticaux de silex gris clair à gris foncé provenant du 
débitage de galets côtiers de très petits modules (< 5 cm) exploités par une percussion 
directe dure ou posée sur enclume. Ils représentent les phases de décorticage des 
galets, la recherche d’éclats de plein débitage (ou sous-corticaux) devant être 
privilégiée par les tailleurs mais difficile à obtenir compte tenu de la taille réduite des 
supports. L’un de ces éclats à servi de support à la confection d’un grattoir latéral, au 
front semi abrupt façonné par une retouche assez envahissante (fig. 12, n° 1). 

Il s’ajoute à cet ensemble une pointe de flèche à pédoncule et ailerons, façonnée 
sur un support (éclat allongé ou lame ?) de silex gris clair, sans doute extrait d’un 
galet de taille plus importante (fig. 12, n° 2). Cette armature est petite (26 mm) et 
montre un pédoncule et des ailerons relativement court. Elle est cependant finement 
façonnée par des enlèvements couvrants  obtenus par pression sur la face supérieure 
tandis que la face inférieure est régularisée par des retouches plates semi envahissantes 
et laisse apparaître au centre le négatif du support initial. Le dernier enlèvement de 
la face supérieure, prenant en écharpe le centre de la pièce d’un bord à l’autre («edge 
to edge»), ayant provoqué l’outrepassement de l’éclat et l’emport de l’aileron gauche, 
il est possible que cette pointe ait été abandonnée avant utilisation à cause de la 
dissymétrie que cet accident de taille a entraîné.

Au cours du décapage de ce secteur, un gros galet de granite a été collecté, pièce 
forcément importée sur le site car incompatible avec l’aspect brut et frais du granite 
local, aux angulations et fractures marquées. Nous ignorons s’il faut attribuer cette 
pièce à l’occupation de l’âge du Fer ou, plus probablement, s’il peut s’agir d’un 
macro-outil de l’occupation préhistorique. En effet, l’extrémité la plus étroite de 
la pièce présente une usure voire un poli qui évoquent une utilisation comme 
boucharde (?) et, sur une face, au moins quatre petites plages creuses («cupules») 
que l’on peut interpréter comme les stigmates d’une utilisation en enclume. Ces 
caractéristiques seraient compatibles, au moins pour l’enclume, avec les pièces en 
silex obtenues par percussion posée. Nous restons cependant prudent sur cette 
association, le galet en question présentant des traces de chauffe (légère rubéfaction, 
patine noire), passage au feu qui pourraient expliquer l’altération de la roche 
(cupules thermiques). Un autre macrolithe provient de la structure 4 de l’habitation 
laténienne, sans doute en position secondaire. Il s’agit d’un galet de quartz ovoïde 
d’environ 6 cm de diamètre dont l’un des points saillants montre des écrasements et 
pertes de matières liés à une utilisation comme percuteur.

Ce très faible nombre de pièces ne permet guère d’assurer une chronologie, les 
caractéristiques générales de l’assemblage pouvant s’inscrire dans la fourchette 
Campaniforme/Bronze ancien. Mais la pointe de flèche tendrait à privilégier 
le Campaniforme dont la présence dans la région, outre les quelques contextes 
funéraires particuliers, est de mieux en mieux renseignée (Rousseau, 2015). 
L’utilisation importante des ressources lithiques locales, notamment des petits galets 
de silex collectés sur les franges littorales, comme les caractéristiques particulières 
des chaînes opératoires de taille, peu élaborées, signent en effet la majorité des sites 
et indices inventoriés. La petite série de Kerscao, si elle ne témoigne en rien d’une 
occupation importante des lieux par un groupe campaniforme, est ainsi un indice 
qui vient enrichir la cartographie et qu’il faut peut-être rapprocher d’une simple halte 
où se sont déroulées quelques activités techniques (taille de silex, boucherie ?). 

Tr. 47 - St 4

3 cm

0

1

Tr. 47 - Iso 1
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Fig. 12 Pluguffan, Kerscao. Tranchée Tr 47, 
mobilier lithique campaniforme. N° 1, grattoir, 
silex côtier ; n° 2, Iso 1, pointe de flèche à pé-
doncule et ailerons en silex gris. © S. Hinguant
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2 Conclusion générale

Rares, les vestiges archéologiques identifiés sur l’emprise du projet du lotissement de 
Kerscao font appels à trois chronocultures distinctes.

L’âge du Fer est représenté par les vestiges d’une petite unité d’habitation isolée, 
associée à un corpus mobilier peu dense attribuable à La Tène finale. Peut-être 
s’agit-il d’une maison appartenant à un ensemble plus important qui pouvait se 
développer, hors emprise, au sommet de la colline. L’absence totale de mobilier 
dans les terres labourées des versants ne plaide cependant pas pour une occupation 
conséquente des lieux.

Au même endroit, piégés dans une couche sédimentaire résiduelle sous-jacente, 
quelques artefacts lithiques, dont une pointe de flèche caractéristique, indiquent que 
ce sommet de colline a également été investi au cours du Campaniforme. Là aussi, la 
rareté des vestiges n’est guère compatible avec une occupation pérenne du secteur. 

Signalons enfin l’époque Contemporaine, représentée par un réseau de fossés figuré 
sur le cadastre napoléonien, pour partie retrouvé au cours du diagnostic, qui montre 
un secteur de la commune dédié aux activités agricoles, où l’habitat est quasi absent à 
l’exception de la ferme aujourd’hui détruite de Kerscao, au sommet de la colline.

La petite unité d’habitation du second âge du Fer et les quelques vestiges lithiques 
du Campaniforme sont au final les seuls éléments archéologiques notables dans 
l’emprise diagnostiquée.
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Inventaire du mobilier

Lithique

Tr St US Matériau Détermination NR Datation proposée

47 décapage granite boucharde/enclume ? 1 Ind.

47 décapage silex côtier éclats corticaux 2 Campaniforme

47 4 surface quartz percuteur 1 Ind.

47 4 surface grès fgt. lissoir/aiguisoir 1 Proto/Méd. / Mod. ?

47 4 surface silex côtier éclat de débitage 1 Campaniforme

47 12 surface granite catillus 1 La Tène finale

47 Iso 1 silex gris pointe de flèche 1 Campaniforme

47 Iso 2 silex côtier éclat cortical et débris 2 Campaniforme

47 Iso 3 silex côtier éclat cortical 1 Campaniforme

47 Iso 4 silex côtier éclat cortical 1 Campaniforme

47 Iso 5 silex côtier éclat 1 Campaniforme

Céramique et métal

Tr St US Catégorie Détermination et éléments 
caractéristiques NR Datation proposée

47 1 1 céramique
- fond (2)

- lèvre éversée à cannelure interne (1)
- fgt. petit pot à cannelures multiples

63 La Tène finale

47 2 surface céramique - fgt. panse
- fond (1) 3 La Tène finale

47 3 surface céramique - fond
- lèvre éversée à cannelure interne 11 La Tène finale

47 4 surface métal - fragments 6 La Tène finale

47 4 surface céramique - fgt. amphore (dont lèvre) 21 La Tène finale

47 4 surface céramique
- pot en esse à deux cannelures

- pot à lèvre effilée/éversée
- pot de stockage

18 La Tène finale

47 7 surface céramique - fgt. lèvre éversée à cannelure interne 2 La Tène finale

47 14 sole foyer céramique - vase de stockage 94 La Tène finale

47 22 surface céramique - panse écuelle à décor interne/externe 1 La Tène finale

47 décapage céramique - fgt. amphore
- lèvre éversée épaisse 4 La Tène finale
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En préalable au projet de construction d’un lotissement au lieu dit Kerscao sur 
la commune de Pluguffan, un diagnostic archéologique a été entrepris sur une 
surface d’environ 54 500 m², sous la forme d’un maillage de tranchées. 
Enregistrés à la carte archéologique du SRA Bretagne, plusieurs sites et indices 
de sites de chronologies diverses se localisent dans l’environnement local de 
l’emprise prescrite, notamment un dolmen néolithique (Menez-Liaven) et une 
motte médiévale. La topographie des lieux, au sommet et sur les versants ouest 
et nord-ouest d’une colline culminant vers 110 m NGF, ainsi que la nature des 
terrains, rocheux et avec une faible couverture sédimentaire, ne semblent 
cependant pas avoir été propices aux installations humaines pérennes. 
L’absence de vestiges est ainsi notée dans la totalité des tranchées ouvertes à 
l’exception, notable, d’une petite unité d’habitation isolée attribuable à La Tène 
finale, dont les substructions, associées à quelques artefacts mobiliers, se 
localisent au sommet de la colline. Antérieur, un lot d’une petite dizaine de 
pièces lithiques évoque une occupation campaniforme des lieux.

Chronologie
Age du Fer,
La Tene (second Âge du Fer).

Sujets et thèmes 

Mobilier 

Maison

Industrie lithique,
Céramique,
Macro-outillage (lithique),
Objet métallique,
Mouture.

sous la direction de 

Stéphan Hinguant

Pluguffan, Finistère

Kerscao,
Une unité d’habitation isolée
de La Tène finale 
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